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Prédication 1er juin 2025 Lambrechts avec Montrouge Esprit et amour 
Pasteure Laurence Berlot 
 
Marc 7/ 31-37 : « Ouvre-toi »  
Jean 14/23-26 : L’Esprit Saint que le Père enverra en mon nom… 
 
Dans une semaine, nous allons fêter Pentecôte. Une fête qui fait partie intégrante de 
notre foi chrétienne, mais bien souvent on oublie ce qu’elle commémore.  
En effet, c’est le don de l’Esprit Saint.  
Autant à Noël, la bonne nouvelle parle d’une naissance, celle de Jésus Christ. A 
Pâques, la bonne nouvelle parle du dépassement de la mort par Jésus et de sa 
présence vivante et éternelle.  
 
A Pentecôte, on parle d’un souffle qu’on ne voit pas et qui est insaisissable. On l’a 
appelé l’Esprit saint pour ne pas le confondre avec d’autres esprits, par exemple les 
esprits mauvais. L’apôtre Paul recommande de discerner les esprits.  
 
Du coup, on ne sait pas très bien comment comprendre l’Esprit par rapport à Dieu 
Père et à Jésus comme Fils. Une chose est importante, c’est le lien indéfectible entre 
ce qu’on a appelé les trois faces, ou « personnes » de la Trinité.  
 
On pourrait dire une chose, c’est que l’Esprit est le communiquant du Père et du Fils, 
pour révéler l’amour inconditionnel de Dieu. Sans qu’il soit directement nommé, dans 
le passage de Jean, il peut être l’amour qui circule entre le Père et le Fils, entre le 
croyant et Jésus, entre le Père et le croyant.  
L’Esprit dans ce texte est aussi celui qui permet de se souvenir de qui est Jésus, et 
comment il a vécu l’amour du Père sur la terre.  
 
L’Esprit parcourt la Bible. Par son Esprit, Dieu a inspiré des personnes qui ont écrit 
ces textes dans leur diversité. Dans notre culte, nous disons que les textes de la Bible 
deviennent parole de vie, parole de Dieu grâce à l’Esprit Saint que nous invoquons 
dans la prière. L’Esprit vient ainsi habiter les croyants qui lisent la Bible, et qui désirent 
s’ouvrir au message de vie que Dieu nous donne.  
 
S’ouvrir… C’est de cela dont parle le passage de l’Evangile de Marc.  
En effet, si l’Esprit nous permet de nous souvenir de ce que Jésus a fait dans sa vie, 
nous avons à regarder, à nous ouvrir à la manière dont ces textes racontent les 
événements vécus par Jésus.  
 
L’Esprit Saint rend actuel le message que Jésus vient apporter. Et cette actualité 
concerne toute notre humanité. Car Jésus aime sans limites. Son amour n’a pas de 
frontières. L’amour de Dieu n’a pas de frontières.   
 
Jésus connait la réalité de notre monde. Il a connu l’hostilité et le danger pour nous 
dire que c’est possible d’aimer, malgré tout.  
L’amour n’a pas de frontière, et nous allons voir dans le passage de Marc de quelles 
frontières il s’agit.  
 
Jésus est en territoire étranger. C’est une première frontière – politique avec une 
organisation de plusieurs villes indépendantes, la Décapole – culturelle et religieuse 
car les gens n’étaient pas juifs.  
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Jésus a déjà été mis à l’épreuve dans le passage précédent par la femme Syro-
Phénicienne qui réclamait une guérison pour sa fille, dans ce même territoire. Un cas 
de conscience comme on pourrait dire aujourd’hui. Il ne voulait pas guérir les gens qui 
n’appartenaient pas au peuple d’Israël.  
 
Mais Jésus a changé d’avis. Il découvre qu’il peut guérir des personnes étrangères. Il 
le peut et il y est appelé. Il a compris que son ministère était destiné à tout être humain, 
au-delà des frontières.   
 
L’amour de Jésus ne s’arrête pas aux limites humaines qui sont aussi comme des 
frontières.  Il va montrer son amour dans la guérison du sourd qui parle difficilement. 
Il va même faire reculer les limites corporelles. 
 
L’homme est amené à Jésus par des personnes qui supplient Jésus.  
Je m’arrête un instant sur le mot « supplier ».  
En grec, c’est parakalousin, du verbe parakaleo qui signifie exhorter, supplier, 
consoler, encourager, réconforter.  
Et c’est de ce même verbe que l’auteur de Jean a composé ce mot de paraclet pour 
parler de l’Esprit Saint : « le Paraclet, l’Esprit Saint que le Père enverra en mon nom 
vous enseignera toutes choses » 
 
Ce que je comprends, c’est que l’Esprit est celui qu’on peut appeler. De la même 
manière que les amis du sourd muet supplient Jésus, l’Esprit Saint peut être sollicité, 
invoqué, et même supplié.  
 
Jésus entend cette demande des amis, et il y accède. Il a sans doute en tête les signes 
qui annoncent le messie, comme le relate le passage d’Esaïe : les yeux des aveugles 
verront, les oreilles des sourds s’ouvriront, le boiteux bondira comme un cerf, et la 
bouche du muet criera de joie (Es 35/5-6) 
 
Jésus prend l’homme à part. Il ne veut pas faire de cette guérison un acte de 
puissance. Il en fait un acte d’amour, un acte de libération. Jésus ne veut pas attirer la 
gloire sur lui mais sur le Père qui lui donne l’inspiration et le pouvoir de guérir.  
 
Jésus touche l’homme dans les organes qui ne fonctionnent pas. Il brise le tabou de 
la frontière du corps. Il met ses doigts dans les oreilles de l’homme, il crache et touche 
sa langue. C’est comme un acte de création. Et ensuite, il lève les yeux au ciel, soupire 
et dit « Ouvre toi ! » 
 
Pourquoi Jésus soupire-t-il ?  
Le soupir est un souffle qui passe. Une expiration qui laisse de la place à un autre 
souffle ? Un lâcher-prise qui laisse l’Esprit de Dieu prendre toute la place ?  
 
Le mot grec stenazo peut aussi être traduit par « gémir ». Jésus pourrait-il gémir ? Que 
se passe-t-il pour lui à ce moment-là ? Un doute ? De la compassion ? une question 
sur sa propre place de guérisseur ? de Messie ?  
 
Quand on regarde comment est utilisé ce verbe, on peut lire ce verset de l’apôtre Paul 
dans l’épître aux Romains ( 8/ 26) : L’Esprit aussi vient en aide à notre faiblesse car 
nous ne savons pas prier come il faut mais l’Esprit lui-même intercède pour nous en 
gémissements inexprimables…  
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Jésus est l’homme qui a su appeler l’Esprit saint, l’Esprit du Père, et il a su se laisser 
inspirer et traverser par l’Esprit saint. Jésus ne peut rien faire de lui-même, il se met 
en lien avec le Dieu Père.  
 
Ce qui permet à Jésus de guérir, c’est qu’il a foi en Dieu-Père, il a confiance en lui. Et 
il a foi aussi en cet homme qu’il va guérir. La foi de Jésus va ouvrir un chemin de 
libération pour l’homme sourd. La foi de Jésus lui ouvre un chemin de foi.  
 
Il est là, le vrai miracle, c’est la foi. Cette injonction « ouvre-toi ! » peut être comprise 
au niveau du corps mais aussi au niveau de la foi.  
On pourrait imaginer cette parole : « Ouvre-toi à ce Dieu qui veut la vie pour toi ! » La 
guérison du corps parle d’une autre guérison plus essentielle, celle de l’esprit humain 
et de la vie tout entière.  
 
L’Esprit saint a habité Jésus, mais Jésus l’a invoqué. Par ses yeux, par son soupir, 
son gémissement. En un mot, par son désir. Jésus a sans doute été l’être humain le 
plus désirant de Dieu. Et Dieu Père a répondu à ce désir en lui apprenant à aimer au-
delà de toutes frontières.  
 
Comment pouvons-nous apprendre à notre tour ? Comment pouvons-nous entendre 
l’exhortation de Dieu Père qui nous invite à aimer au-delà des frontières ?  
 
Frontières géographiques, ethniques, de langues, de sexe ou de genre, de métier, de 
situation sociale, de positions politiques, de religions, de ceux ou celles qui n’ont pas 
la même représentation du monde que moi.  
 
Frontières de l’âge aussi. Quand nous venons dans un lieu comme ici, à Lambrechts, 
nous osons mélanger nos mondes différents. D’un côté, celui de votre vie dans cette 
maison, dans laquelle vous vivez une certaine dépendance, un monde où des 
professionnels s’occupent de vous et de votre cadre de vie. De l’autre côté, nos 
mondes extérieurs, où l’on travaille, où l’on peut être actif plus librement. 
 
Grâce à l’Eglise, nous pouvons nous rencontrer. L’Eglise est inspirée par l’Esprit et 
elle favorise le mélange des cultures. Elle existe dans le monde entier, et des gens du 
monde entier viennent dans nos communautés.  
 
Alors, si l’Esprit vient m’apprendre à suivre Jésus, comment apprendre de lui ?  
Quelle frontière personnelle je voudrais dépasser ? Une frontière familiale ? Une 
frontière culturelle, par exemple avec des étrangers qui ne sont pas bien accueillis en 
France ? Une frontière spirituelle avec d’autres personnes qui croient différemment ?   
 
« Ouvre-toi ! » dit Jésus à l’homme enfermé en lui-même 
« Ouvre-toi ! nous dit Jésus dans notre vie.  
 
Ne craignons pas de nous ouvrir.  
L’Esprit m’est donné dès que je l’invoque. Jésus me fait confiance.  
L’amour n’a pas de frontières. Amen  
 


